
        
            
                
            
        

    
		
			
				La Gaspésie en bref

			

		

	
		
			
				Gaspésie

				Terre mythique à l’extrémité est du Québec, la Gaspésie fait partie des rêves de ceux qui caressent, souvent longtemps à l’avance, le projet d’en faire enfin le «tour»; de traverser ses splendides paysages côtiers, là où les monts Chic-Chocs plongent abruptement dans les eaux froides du fleuve Saint-Laurent; de se rendre, bien sûr, jusqu’au fameux rocher Percé; de prendre le large pour l’île Bonaventure et de visiter l’extraordinaire parc national Forillon; enfin de lentement revenir en longeant la baie des Chaleurs et en sillonnant l’arrière-pays par la vallée de la Matapédia. Dans ce beau «coin» du Québec, aux paysages si pittoresques, des gens fascinants et accueillants tirent encore leur subsistance, en grande partie, des produits de la mer. La grande majorité des Gaspésiens habitent de petits villages côtiers, laissant le centre de la péninsule recouvert d’une riche forêt boréale. On y retrouve le plus haut sommet du Québec méridional, dans cette partie de la chaîne des Appalaches que l’on nomme les monts Chic-Chocs.

				Gaspé, mot d’origine micmaque, signifie «le bout du monde»; les Micmacs habitent ces terres depuis des millénaires. Malgré son isolement, la péninsule a su attirer au cours des siècles des pêcheurs de maintes origines, particulièrement des Acadiens, chassés de leurs terres par les Anglais en 1755. On y retrouve maintenant une population à forte majorité de langue française.

				On se rend en Gaspésie d’abord pour ses paysages rudes et montagneux ainsi que pour le golfe du Saint-Laurent, qui vaut bien l’océan tant il est vaste. Un chapelet de villages de pêcheurs s’égrène sur la côte, laissant l’intérieur pratiquement dans le même état qu’il était au moment de la découverte du Canada par Jacques Cartier en 1534, sans villes ni routes.

				1. Sainte-Flavie 

				Surnommé «la porte d’entrée de la Gaspésie», le village de Sainte-Flavie a été fondé en 1829. Il doit son appellation à la seigneuresse Angélique-Flavie Drapeau, fille du seigneur Joseph Drapeau.

				2. Grand-Métis [image: etoile-titre.jpg][image: etoile-titre.jpg]

				Les Jardins de Métis [image: etoile-texte.jpg][image: etoile-texte.jpg][image: etoile-texte.jpg] font partie des plus beaux jardins du Québec, et leur nom a fait le tour du monde. Les Jardins de Métis ont été rachetés par le petit-fils de la fondatrice, Alexander Reford, qui leur a insufflé une énergie nouvelle grâce à des réalisations remarquables telles que le Festival international des Jardins.

				3. Métis-sur-Mer [image: etoile-titre.jpg] 

				Ce centre de villégiature était, au tournant du XXe siècle, le lieu de prédilection des professeurs de l’université McGill de Montréal qui louaient d’élégants cottages en bord de mer pour la durée des vacances estivales. Des familles anglo-saxonnes plus fortunées s’y sont également fait construire de vastes résidences apparentées aux styles de la Nouvelle-Angleterre.

				4. Matane 

				Le principal attrait de Matane, mot d’origine micmaque qui signifie «vivier de castor», est sa gastronomie, fondée sur le saumon et sur les fameuses petites crevettes de Matane qui font l’objet d’un festival annuel. La ville est le centre administratif de la région et son principal moteur économique grâce à la présence d’une industrie diversifiée, axée à la fois sur la pêche, l’exploitation forestière, les cimenteries et le transport maritime.

				5. Cap-Chat 

				La baie des Capucins est reconnue pour abriter une flore et une faune (particulièrement des oiseaux) très riches et typiques des marais d’eau salée. Il s’agit en effet du seul marais d’eau salée des environs. Une agréable promenade longe le tracé de la baie. Le Centre d’interprétation de la Baie-des-Capucins présente une petite exposition sur la nature particulière de la baie.

				Cap-Chat, grâce à sa situation géographique idéale, sert de site, depuis quelques années, à diverses installations d’éoliennes. Le Centre d’interprétation de l’énergie éolienne Éole[image: etoile-texte.jpg] abrite une éolienne de 110 m de haut, la plus puissante et la plus grande éolienne à axe vertical du monde, ainsi que le plus important parc d’éoliennes canadien.

				La Gaspésie dans le vent

				La Gaspésie possède un excellent potentiel éolien. À la suite de la construction des parcs éoliens à Cap-Chat-Matane, de nouveaux projets d’implantation d’éoliennes se sont retrouvés sur les tables à dessin des firmes d’ingénierie. Ainsi, le petit village de Rivière-au-Renard et la région de l’ancienne ville minière de Murdochville se sont dotés de sites éoliens. Le site de Cap-Chat-Matane, quant à lui, compte 133 éoliennes, qui font partie du plus important parc éolien du Canada, Le Nordais, pour une puissance de 100 MW.
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